
S^s.
Ц Tosst envcl û'argcii* «t toate*

i ti?oi se rapportent à ifi poblicït é

^ doivent être adressés à FadaslKlis»

л îrâtioa

<mç£i

ABONNEMENTS
UN AN SIX MOIS

Ltq, Lt(|.

Coûstantinople 9 6.

Province 11 6

Etranger frs.. .100 frs...,60

Caisse 1
, î)iu ; faissc^-oaas blâmer, corné

Journal Politique, Littéraire et Fînanc
ORGANE FRANÇAIS INDÉPENDANT

T> iwe r^iî'-Propriétai MICHEL PAILLÂRÈS

Дммёв
Нишего 588

JEUDI
13 OCTOBRE 1921

| le tte 100 PâRAS

oanwer,Ucmpmoraur, laisscj-rious penbre, mais publié] cotre pensée
PAUL-LOUIS COURIER

fkкF%& 1

RÊDAСTÏON-ADMINISTRA TIO N

Péra, Rue de Peiils Champs No 5

TSLEGRANiffSES "BOSPHORE*. PERA

Téléphone Péra 2o89

Au cours du voyage d'expiora-
tiou vers le pôle nord que lui a

valu sa célébrité, M. Nausen a eu

maintes occasions de démontrer sa

persévérance, sa constance. Ces
qualités,renforcées encore de lobs-
tination, il les emploie aujourd'hui
au service de la cause des affamés
de Russie, sans vouloir compren-
dre que tous ses efforts ne profite-
ront qu'aux aifameurs. Il s'est jure
qu'il ravitaillerait les Soviets et il
ne veut pas en avoir le démenti II
fait appel à la charité contre la
charité même, car c'est comprendre
étrangement les obligations qu'im-
pose Sa charité que de les invoquer
pour mettre des scélérats en me-

sure de mieux continuer le cours

de leurs sinistres exploits. Les con-
vois de blé, de pommes de terre,
etc., ne parviendront jamais en

Russie que pour ravitailler les
fauteurs du désordre duquel a pro-
cédé la faim. La preuve, d'ailleurs,
en a déjà été laite.

M. Nansen ne réclame plus pour
eux du blé ou des victuailles quel-
conques. C'est de l'argent
au'ii faut. Il y a plus d'un mois, le
temps disait que la famine dont le

gouvernement boichévistë ne souf-
fre pas—- circonstance essentielle à

noter— était pour lui une excel-
lente occasion de monter à l'é-

tranger une combinaison financière
à laquelle la philanthropie servi-
rait d'entremetteuse. Ces prévisions
se sont réalisées. Les Soviets ré-
clament que les gouvernements
d'Europe ou d'Amérique leur con-
sentent uri emprunt. Avec cet иг-

gent, ils sauront se tirer d'affaire.
Comme, sous l'influence de l'opi-

nion publique ne voulant pas qu'on
rende au boichévisme, en le sub-
ventionnant, sa force malfaisante

qui semble en décroissance, les

gouvernements n'abondaient pas
dans ce sens, M. Nansen a eu re-

cours à la Société des nations.

Ella a passé la main
à la Conférence internationale ad
hoc de Bruxelles. Ce sera à celle-
ci de trouver des arguments assez

impérieux pour que les gouverne-
ments prêtent aux tyrans de Mos-
cou de l'argent qui servira à payer
les soldats qui défendent leur ty-
rannie. M. Nansen vient de lancer
un appel désespéré portant que
si, d'ici Noël, on n'a pas donné à
la Russie 25 millions de dollars —

ce qui fait environ 270 millions
de francs — toute œuvre de se-

cours aux affamés sera inutile.
Et pourquoi cela ? Que signifie

d'abord cette échéance du 25 de-
cembre? Si réellement la famine
sévit en Russie dans les conditions
qu'on dit, ce n'est pas à Noël qu'il
faut de l'argent pour acheter de

quoi manger, c'est maintenant
même. Et si, au lieu de donner de
l'argent à son gouvernement, on

fournit à la Russie les vivres qui
sont nécessaires à sa population,
pourquoi l'œuvre de secours de-
vrait-el!e être considérée comme

prédestinée à demeurer stériie?

Démenti officiel
Le Haut-Commissariat de Grèoe à Gons-

tantinople nous communique que la nou-

velie parue dans certains journaux de

notre ville, d'après laquelle l'entrée des

ressortissants Polonais à Smyrne aurait

été interdite, est dénuée de tout fonde-

ment. ,
■

La question albanaise

Paris, 11. T.H.R. — Le bureau de

presse albanais annonce qu'un conseil

sous la présidence du chef du haut con-

seil de l'Etat albanais s'est tenu à Tirana,
au cours duquel ii a été décidé déporter
à la connaissance de la conférence des

ambassadeurs et de la Société des nations

qu'aucune rectification et aucun sacri-

fice territorial, sur les limites de 1918, ne
saurait être accepté par la nation al

banaise.
La commis-ion d'enquête qui doit se

rendre en Albanie pour enquêter sur les

faits qui ont motivé l'appel du gouverne-
ment albanais à la S D N., se mettra en

route incessamment. Cette commission

est composée de trois membres dont un

norvégien, un hollandais et un luxem-

bourgeois.

Le secou rs financier à l a Russie
Londres, 11. A.T.I. — Les journaux

londoniens déclarent que la demande du

gouvernement des Soviets concernant un

emprunt sur le marché étranger ne sau-

rait avoir un bon accueil tant que les

Soviets ne reconnaîtra ient pas leurs det-

tes envers les Etats créanciers.

LES MATINALES

La guerre
en Anatolie

Communiqué officiel hellénique
lo octobre

Fron! d'Eski-Chéhir. — Calme.

Front d'Afion-Karahissar. — A no're

gauche calme. Nos détachements от

chassé des détachements de l'ennemi des

passes d'Atar-Tache à Hassan-bey.
Généralissime PAPOULAS

LE МОНУМЕНТ DE CLÉMENCEAU A SAINTE-HERMINE

Quoi qu'il en puisse être, la

prudence la plus élémentaire com-
mande de ne pas prêter un sou

aux Soviets.
A. de La jerquière.

Un étranger me posait l'autre jour
celle question :

— Pourquoi vos jeunes filles préfèrent-
elles épouser des hommes qui ne sont pas
du pays ?

Celte demande faite sur un Ion déta-
ché me vexa profondément.

— Il est certain, continua mon inter-

locuteur, qtfà l'heure actuelle la plu-
part de vos «futures épouses* ne rêvent

que d'un mariage exotique. Je remar-

que cet état d'esprit dans tous les milieux
où je fréquente. Il suffit qu'un homme

soit étranger, pour qu'on lui accorde

aussitôt toutes les attentions et toutes les

faveurs. On ne se préoccupe de savoir

ni qui il est, ni d'où il vient, ni ce qu'il
est en état de faire. Il n'est pas du pays
et c'est là ce qui importe. Aussi faut-il
voir mon cher, quelle cour assidue leur

font les jeunes filles ; même à moi qui
ne suis pourtant pas beau ni très jeune.
Mais voilà, je suis irrésistible, je suis

étranger. Est-ce une conséquence de la

grande guerre ?
— Hélas ! me contentai-je de répondre

dans un soupir.
— Cet état d'âme doit toi t de même

avoir son explication, insista déplaisam-
ment mon interlocuteur. On ne peut
admettre que les indigènes soient à ce

point dénués de toutes qualités sinon
amen reuses, du moins ménagères.

— D abord, lui dis-je.je vous ferai re-
marquer que fort peu de nos jeunes filles
manifestent une pareille préférence ma-

trimoniale. S'il en existe quelques-unes,
ce sont probablement les fantasques, les
excentriques qui, leurrées par le mirage
de la belle aventure, perdent le peu de
raison qui leur reste. L'amour de l'in-

connu, du toujours nouveau tente parfois
si fort les jeunes esprits dénués d'expé-
rience.Elles pensent peut-être aussi q 'et-
les vivront plus à l'aise dans un pays
plus occidental, c'est-à-dire plus *con-

fortable*, à moins que ce ne soient des
âmes pratiques qui se figurent que tous
ces étrangers venus dans le pays faire des

affaires sont excessivement riches.
Dans ce cas, le beau rêve, le mirage...

Oh ! je n'ai rien à craindre, in-
lerrompit l'étranger, je suis marié chez
moi !

Intérim

Le haut-commandement grec
Le généralissime Papoulas est attendu

à Smyrne, cette semaine, avec son état-

major. Les informations d'après lesquelles
le général Papoulas serait remplacé ne

sont confirmées d'aucune source offi-

cielle.

Le geuvernorat général
d'Asie-Mineure

Par une circulaire transmise à toutes

les autorités politiques et militaires en

Asie-Mineure, M.Sterghiadis annonce que
l'administration hellénique s'est étendue

a tous les nouveaux territoires. Eu vue

l'assurer le fonctionnement normal dn

nouveau gouvernorat, tes services ont

été partagés en 10 directions compre-
■nant 'le secrétariat général, la justice,
l'intérieur, l'instruction publique, les fi-

nances, l'économie nationale, les travaux

publics,-les P.T.T. l'hygiène, et lesaffai-

res musulmanes.

La population de Smyrne prépare une

éception grandiose au g méralissime Pa-

poula-» qui est attendu, dans que'qqes
;ours, avec son état-major, b lui sera of-

fert une plaque commémora ive d'une

valeur de 100 000 drachmes recueillies

par souscription en témoignage de recou-

naissance envers le général.

Le quartier-général hellénique sera

transféré à Smyrne.
Toutes les informations de la \ presse

étrangère, d'après lesquelles l'érection du

haut-commissariat de Smyrne en gou-
vernorat générai impliquerait l'annexion

a ia zone de Smyrne des territoires nou-

vellement occupés sont dénuées de fon-

Jement,
Bureau de presse

du Haut-Commissariat de Grèce

La dernière bataille
d'Afion Karahissar

D'après les renseignements officiels du

service de l'état-major grec, parvenus au

ministère de la guerre à Athènes, la de-

faite turque d'Afion-Karahissar a coûté
aux kémalistes 2800 prisonniers, et près
de 10.000 tués et blessés.

De grandes quantités de munitions et

le céréales avaient été concentrées à la

station de Tchaï en vue de cette bataille

dans laquelles l'état major turc a jeté des

forces toutes fraîches de Ciiicie et ses

meilleurs régiments de cavalerie.

Communiqués nationalistes
9 octobre

Dans le secteur d Ë>ki-Chéhir, activité

de reconnaissances. Sous la pression de

nos troupes, l'ennemi a abandonné cer-

tains villages. Devant cette pression con-

tinue l'adversaire a «été obligé d'appeler
dans ce secteur une partie de ses forces

septentrionales.
10 octobre

Secteur d'Eski-Chéhir. — Sur la hau-
teur de Hatabachi, échange de feu d'ar-
tillerie et de mitrailleuse.
Secteur d'Afion-Karahissar. — A l'ai'e

droite, les combats ont continué. Aux
environs de la station de Dumké. nos for-
ces de cavalerie ont attaqué par surprise
un détachement de cavalerie ennemi.

Les communications
télégraphiques avec l'Anatolie
Dans quelques jours les communica-

j tions lé égraphiques entre ADgora et Cons-
tan inople seront rétablies, ainsi que
celles entre notre ville et Ismidt.

Dans son article (Гavant-hier, M de la Jonquière a longuement commenté le beau discours que M. Georges ( ^e '

menceau a prononcé à Sainte-Hermine au pied de sa propre statue et où le grand Français démon'ra à nouveau Яие

la vict ire de la brance, luttant pour le Droit et la Ja tice, signifie a viemire même de l Huma ni é et qui est égalemen1 q1

victoire de l'idéalisme, nécessaire à la noblesse de la vie. Le monument, œuvre du statuaire Sicard, et représentant M -

Clémenceau en tournée parmi les poilus, dans les tranchées au moment le plus critique de la grande guerre, est ncu

œuvre admirable de composition et de naturel. A l'occasion de cette cérémonie. tonte la Vendée a tenu à apporter son

hommage au patriotisme de Clémenceau. C'est peut-être la première fois dam l'His Pire qu'un homme politique assisle

à l'inauguration de la statue que, de son vivant, lui a erigée la reconnaissance publique.

Les kémalistes et Eski-Chèhir
Rome, 11.A.T.I.— Suivant des infor-

mations particulières parvenues aux

journaux de Rome, Moustafa Kémal pa-

cha en partant pour le front a assuré le

grand parlement national que dans peu

de temps la prise d'Eski-Chéhir serait un

fait accompli.

il Brève en Tliraca
iris

gés arriérés;le licenciement d'un fonction-
naire supérieur de la Compagnie qui par
ses actes arbitraires, lors de sa gérance,a
aggravé le conflit; la majoration du sa-

Lire des ouvriers sur la base de l'ancien
barême.

M. Sskeîlarios bien qu'ayant obtenu

pleine et entière satisfaction ne veut plus
au sein de

Le syndicat des cheminots a décidé,
dans la nuit d'avant-hier, la reprise du

mouvement sur le tronçon de S'inékli-1 accepter,dit-on, aucun poste
Moustafa Kémal a ajouté que la païtïejj ^n^pinople s'étendant sur une longueur! la Compagnie

la plus difficile de la campagne lés deLg 402 kilomètres, alorsque le tronçon de! A la sure de iacco;d intervenu, les

dans la reoccupation de la lésion Qonstantinople à Sinekli n© comprend!ont pu dès ni.01 matin circuler sur

tégique contre laquelle se livrent actuel-1
qUe jqq kilomètres. | le tronçon en question.On attendait hier le

lement de grands combats. | Cette décision du syndicat a été prise | l'etou^ delà délégation de la Compagnie

Commentaires italiens à la suite de l'acceptation par ia direc-

Rome, 11.A.T.I.— La presse italienne f ' a Compagnie des chemins de fer

revenant sur la question orientale ne !Hes 14 iev'6nd:cations des grévistes sur

cesse de démontrer la nécessité de î&l !e 'soumises par eux. Quant au lome

conclusion d'un accord entre Turcs et | P° int e -sentie-l, à savoir la question de la

Grecs. Il est indubitable que les Alliés fe

ront valoir leur volonté lorsque le mo-

ment de la conclusion de la paix vien-

dra. Dans cet ordre d'idée, les journaux
italiens estiment que les belligérants de-

vraient se mettre d'accord pour arrêter les

hostilités, vu que le règlement de ia

question orientale est d'intérêt général et
que quels que soient les résultats des ar-

mes, c'est toujours l'Entente qui indiquera
ia solution.

L 'opinion turque

caisse de retraites, un délai de six semai-

nés a été accordée à la direction pour

qu'elle puisse se mettre en contact avec

le siège central de la Compagnie à Paris

ainsi que celle de M. Sakelarios. Le
train Express est arrivé hier à 3 heures

p. m, et le Simplon-Ëxpress est parti à

midi

Le meurtre de Chah-lsmail

î Le mystère qui plane sur cette affaire
| ne s'est pas éclairci. Au contraire,

et obtenir le règlement de cette question] Qu'est devenu le revolver du meurtrier ?
conformément aux desiderata du person-] Impossible de le trouver. Cependant le

nel. î rapport, du service médical de la morgue
Faute d'une réponse favorable à l'ex-i est lme Q'U'l est absolument nécessaire de

pkatiou de ce délai, 1= syndicat déetareia ' retrouver ce!te arme ' C
'

est ausei ''avis du

lia grève générale. Cette condition et

I cette réserve ont été contresignées par

jj la délégation de la direction. C'est uni-

i quement dans un esprit de conciliation
Le levhidse dit informé de source par-S que les grévistes ont renoncé spontané-

ticulière que, dans la situation politique, | ment aux six autres revendications,
il n'y a pas de changement important. j Parmi les 14 revendications acceptées

Le journal turc ajoute ; I par la direction de la Compagnie, ciions
Ainsi que l'annoncent aussi les agences, § les suivantes ;

en ce moment, M\ Lloyd George devant! La reconnaissance du syndicat par la
engager des pourparlers avec les délé-l Compagnie, l'inamovibilité de ses meti>

gués de 1 Irlande et le gouvernement bri- bres, la réintégration de M. Sakellarios
tannique s'occupant surtout de la ques-j dans son poste d'inspecteur principal, la
tion irlandaise, le problème anatolien ne |,réintégration des employés licenciés sans
serait dtecuté qu'après le règlement de j motif, la journée de 8 heures, l'octroi au
la question susdite Toutefois, ces Infor-j personnel de 21 jours dé congé par an
mations n'ont pas encore reçu une confir- jj avec le droit pour ceux qui ces dernières
ipation officielle. années n'en ont pas eu de cumuler les con

juge d'instruction et de la police qui dé-
ploient à cet effet toute leur activité.

Le rapport du service de la morgue ne

jette en tout cas aucune nouvelle lu-
mière sur cette affaire obscure.

Ce qui est, en tout cas établi — et
cela constitue un point capital — c'est,
ainsi que nous le disions hier, que les
blessures de Chah-Ismaïi reçues au bras et
celle qu'il a reçue au cou et qui a dé-
terminé la mort n'ont pas été faites par
la même arme.

Le juge d'instruction et les autres fonc-
uonnaires judiciaires ou de la police char-
gés de l'enquête continuent à ne rien dire
au sujet du résultat de celle-ci.

Le corps de Chah Ism&iî a été remis à
ses parents. Il a été inhumé au cimetière
de Karadja-Mmed, à Scutari.
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Les lies Aaland
Genève, 11. T.^IL R.—Une conférence

pour la réglementation des Iles Aaland
fut ouverte à la S. D. N. lundi après-
midi. L'Allemagne, le Danemark, l'Estho-

nie, la France, la Grande-Bretagne, l'Ita-
lie, la Lithuanie, la Pologne et la Suède y
étaient représentées. M. Bernhoft, minis-
tre du Danemark à Paris fut élu président.

Grecs et Turcs

Londres, 12 oct.
Les dernières informations con-

cernant la situation militaire en

Anatolie annoncent l'intensification
des combats sur presque toute

l'étendue du front. Le «Daily Tele-

graph» affirme que le gouverne-
ment kémaliste fait de grands ef-

forts pour donner l'impression de
la supériorité militaire.

(Bosphore)

Londres, 12 oct.

Le «Times» est informé que le

parlement national d'Angora envi-

sage la majoration des impôts et

la création de nouvelies taxes. M
serait très difficile, affirme ce jour-
nal, pour le gouvernement kéma-
liste de trouver chez le peuple turc
seulement les moyens financiers
nécessaires à la continuation delà

guerre.
L'emprunt projeté en Russie,

rencontre de très sérieuses diffî-
cultes, étant donné la situation

précaire dans laquelle se trou-
vent actuellement les Soviets.

(Bosphore)
Eu Russie

Paris, 12 oct.

On télégraphie de Riga que ia
commission internationale de se-

cours en faveur de la Russie fera
de nouvelles démarches auprès
de certains gouvernements pour
majorer leur contribution, dans le
but de soulager plus rapidement
les misères de la population russe.

(Bosphore)

La question irlandaise

Londres, 11. Т.Н.R.— La conférence

actuelle enire M. Lloyd George, les autres

ministres et les délégu s sinnfeiners, fut

ouverte ce matin à la résidence officielle < certaine agitation autour d'une ques-
du Premier, à Downing Street. Lord tion que l'Allemagne tient pour vitale.

Chamberlain, indisposé, était absent. Une j ц n'est pas impossible que l'ambassa-
foule immense se pressait à l'arrivée de ; du Reich à Londres ait été au cours de
a délégation. Les sinnfeiners furent

'

ces allées et venues, entre les deux capi-
l 'objet d'une ovation enthousiaste de taies, chargé de représenter au cabinet
nombreux Irlandais dont quelques-uns anglais l'émotion et les conséquences que
chantaient des hymnes, tandis que d au- provoquerait en Allemagne une solution
très à genoux, récitaient le iosaire et favorable à ia Pologne. Mais rien n'indi-

pliaient pour le succès de la paix. M. Lloyd que que le gouvernement britannique se

George ouvrit la séance par un bref dis- soit prèté, de près ou de loin, à des dé-

cours, et M. Griffith y répondit au nom marches tendant à favoriser exclusivement
delà délégation sinnfein. M. Lloyd George je point de v„e allemand ou à se séparer
fit alors quelques propositions relatives ses aniés.
à la procédure et à la priorité des points , Le Temps confirme qu'on dément à

qui devront êtie discutés La contérence Genève l'attitude da gouvernement britan-
fut ajournée à l'après-midi ou les smn- nique déposant une sorte de veto à une

feiners présentèrent leurs vues sur les

étude approfondie, qu'il appelle une so- ■ sans, qui sont arrivés de Nahi'-el-Omar à

lution aussi prompte que possible. La'^aSdad ne sont pas autorisés par le gou

commission pense qu'il n'est pas dans

La question de Haute-Siiésie
Genève, 11. Т.Н.R.—La décision du

conseil exécutif de la S. D. N. relative à
la question de Ilaute-Silésie est irami-

ne.nte.
Le conseil de la S D N. s'est réuni ce

matin en séance privée, chez le vicomte

Ishie, pour entendre le rapport des

Quatre: Belgique, Brésil, Chine, Espagne,
chargés d'étudier le problème du partage
de la Haute-Silésie.
Le conseil, en séance extraordinaire,

poursuivit l'après-midi l'examen de ce

rapport.
Le Temps croit savoir qu'une entente

complète ne paraît pas avoir été réa-
lisée au sein de l'assemblée du conseil
sur la teneur de l'avis qui devra être com-

muniqué aux puissances alliées et asso-

ciées.
On estime à Genève que le conseil de

la Société des nations pourra néanmoins
transmettre mercredi son avis à M. Briand,
président du Conseil suprême.
Le Temps croit cependant possible

qu'un léger retard se produise.
Les Débats estiment peu probable que

le Conseil suprême doive se réunir pour
en prendre connaissance et se prononcer
sur l'avis exprimé par la Société des

nations.

Il croit savoir que les voies diplomati-
ques ordinaires seront vraisemblablement
seules employées à cette occasion.
Il paraît d'ailleurs superflu d'insister

sur l'intérêt qu'a le gouvernement aile-

mand, à la veille d'une décision si im-

patiemment attendue par le cabinet

et par l'opinion publique, à créer une

propositions susdites. La prochaine con-

férence est remise à jeudi.

Les dettes interalliées

Londres, 11. T.II R. —Le conseil de

la chambre de commerce de Manchester

adopta une résolution insistant aupiès
du gouvernement britannique sur l'inté-

rôt qu'il y aurait à régler ia question de

la remise des dettes interalliée-, pro-

venant de la guerre. Le conseil déclara

que cette mesure constituerait un des

moyens le plus pratique d'améliorer îa

situation chaotique des changes étrangers
largement responsables du marasme ccm-

mercial et du chômage forcé.

solution trop favorable à la Pologne.
Le gouvernement de Londres a remis,

comme ceux de Paris, de Rome et de

Tokio, la question haute-silésienne entre

les mains du conseil de la Société des ne-

tions, devant la décision du conseil.

La question des mandats et les
anciennes colonies allemandes

La Belgique à la conférence
de Washington

Paris, 11. T. II. R. — Le conseil de

la Société des nations a entendu lundi

les rapports de la commission perma-
nente des mandats, dont le président !e

marquis Théodoli a donné lecture. Lu

commission a reçu des rapports des puis
sances mandataires relativement à l'ad-

mibistration des teiritoires suivants ; l

Bruxelles, 11. T. II. R. — Le conseil Togo et le Cameroun français ; le Congo
des ministres belge ayant pris connais- français, britannique, Est aliicain, h

sance de l'invitation adressée au gou- Congo belge, la Mésopotamie, la Pales-

vernement belge de participer aux tra-_ tine. La commission a étudié tous ces

vaux de la conférence de Washington, rapports sauf les deux derniers,

décida que M. Cartier de Marchiennes, Le Temps écrit: «Si intéressants que soien

ambassadeur de Belgique à Washington, en l'espèce, les rapports sur 'a Pale line

serait délégué à la conférence. Il est pro- et la Mésopotamie, la commission a es-

bable que le gouvernement be'ge dêsi- timéque l'état d'incertitude qui règne

gnera aussi un second délégué. ,

encore au sujet des mandats ne permet-
' tait pas d'en aborder utilement l'examen

La mission franco-britauili- ka Commission a lu très attentivement

qilC dans l'Afrique Cen- ies autres rapports. M.Theodoii a fait re-

traie. I marquer qu'il s'agissait non des rap-

Pari3,ll.T.H R. —Le colonel Tulho, eX~ ! ports annuels prévus par le pacte,

plorateur du Tchad, intérieur communique mais de documents rédigés par des par-

à l'Académie de sciences de Paris, qu'une lernents des puissances mandataires et

mission franco-britannique ayant à sa communiqués à la Société des nations

têfele lieutenant colonelGrossardâdel'ar ; ée. pour son information, à tiir-î purement

française et le lieutenant-colonel Peaison bénévole.La commission a soumis les sug-

de l'armée britannique entreprendront gestions suivantes au conseil de la So-

bientôt un grand voyage dans les con- ciété des nations.

fins du Soudan anglo égyptien à travers La question du statut national des ha-

l'Egypte, Khartoun, et Elfarches, dans le bi tunt;s des territoires soumis aux man-

but de fixer les frontières communes, datsa retenu l'attention de la commission
On s'attend à ce que les travaux de à l'occasion de l'étude du rapport du Sud

cette mission soient achevés dans deux africain: Vu l'impôt tance du problème
ans. la commission estime qu'il mérita une

l'intentkn du conseil en autorisant i'in-

corporation du territoire soumis au ré-

gime mandataire au point de vue doua-

nier, de sanctionner une dérogation au

principe de l'égalité économique formu-

lée à la fin de l'alinéa de l'article 22 du

pacte. Elle né suppose pas non plus qu'en
confirmant l'intention pour les puissan-
ces mandataires du travail, forcé ou

obligatoire, le conseil désire interdire

l'obligation du travail qui est la base de

toutes les sociétés civilisées.

l'œuvre des "larmes cachées"
Cette œuvre, fondée en 1916 par le

délégué apostolique S. G. Mgr Dolci, a

pour but de venir au secours des pau-
vres honteux, qui, on peut le dire hardi-

ment, sont les plus dignes d'intérêt. La

véritable charité, la charité bien com-

prise, consiste moins à laisser tomber

une aumône dans la main qui se tend

qu'à chercher et à découvrir la misère

qui se cache et qui, par pudeur, veut

demeurer ignorée. C'est ce que soulignait
l'éminent prélat dans la lettre pastorale
par laquelle il annonçait la fondation de

l'œuvre, quand il disait ;

C'est ta pauvreté honteuse, si ingé-
nicusa à se cacher, que la charité doit

découvrir et soulager, par une main qni
puisse inspirer toute confiance.

«C'est dans ces asiles secrets de l'indi-

gence et de la misère, dit Sa Sainteté le

Pape, qu'on doit faire descendre la bien-

faisance revêtue de la forme la plus déli-
cate de charité chrétienne . «Nesciat si-

nistra tua quid faciet dextera tua.»

Et ce grand Pontife, dont la charité

inépuisable se répand sur tous les champs
de bataille, sur tous les peuples éprou-
vés par cet immense fléau de guerre,
vient de m'encourager à établir celle

œuvre de bienfaisance, mettant à ma

disposilion un généreux concours et

m'ordonnant en même temps de ne faire
aucune distinction de nationalité ni de

religion. Je suis heureux de vous annon-

cer que celle œuvre de bienfaisance a

rencontré partout le plus favorable
accueil, particulière nent auprès des

dames du très honorable corps diploma-
tique.
L'œuvre rendit d'inappréciables servi-

ces pendant la guerre. Interrompue après
l'armistice, elle reprend aujourdhui sa

féconde activité, en présence de la du-

reté toujours croissante des temps. Un

comité international de dames pationesses
s'est constitué sous la présidence de

Mme Pellé, femme du Haut-Commissaire

de la République française. II a tenu hier,
à l'ambassade de France, sa première
séance que présidait Mme Steeg, femme

du directeur-général de la Banque otto-

mane.

vernement de Téhéran à pénétrer en

territoire persan. Un groupe de 60 à 70
personnes a réussi à se rendre en Gilicie.
Un grand nombre d'autres ont passé à
Bassorah où ils se trouvent dans une situa-
tion fort précaire. Un autre convoi d'un
millier de réfugiés est venu dernièrement
augmenter ce nombre. Ceux ci veulent
être transférés à Erivan ou en Thrace.

Pera Palace Hôtel
Aujourd'hui, jeudi, à 8 h. Ii2, dîner

concert.

La Société de la Presse
Universitaire

Paris, 11 T.H.R.— Le Petit Journal
annonce la création de la Société de la
Presse Universitaire de France-, qui doit
rendre autant de services que ia Société
de la Presse Universitaire américaine.
Le but de la Société est de rendre en pre-
mier lieu, la possibilité de publier des li-
vres traitant des sciences ; 2o. la Société
se propose de propager les ouvrages fran-
çais dans les pays étrangers, et de com-

battre le concurrence allemande à ce

sujet :

La première des associations coopé-
• atives formées à Paris avec le concours

de l'Université sera inaugurée, dans une

quinzaine de jours. Des organisations si-
milaires seront fondées aussi en province.

Club Grec de Cadikeuy
Dimanche prochain, 16 crt.à 10 h lj2a.ni.
aura lieu dans le local de ce Club, l'As-
semblée annuelle pour l'élection du nou-

veau conseil d'administration; Les raem-

bres sont priés de vouloir bien y assister.

HAUT COMMISSARIAT

REPUBLIQUE FRANÇAISE
Université Populaire de Péra

Cours du soir gratu'ts pour jeunes
gens et jeunes filles

PRESSE GRECQUE
Le salut <ie la GrUuu

sauvera les eonstaatiuistes
Le colonel Condylis explique

dans le Proïa le sens de la campa-
gne de presse qu'il mène depuis
quelques jours contre le régime
aciueî en Grées et assure que l'ai -

dication du roi assurera te saiut
du pays et cela sauvera ëri
même temps le roi et les constan-

Le premier cours de Mr. L. ARDITTI,
de la Banque Impériale Ottomane, pro-
fesseur de comptabilité commerciale et

financière, qui devait avoir lieu le mer-

credi, 12 Octobre, n'aura lieu que latinistes.
mercredi suivant ^Octobre 1921. !

. En réc iamant i^bdicasioD de Cens-

Le cours de M. CHARLES MAR- tantln nom plaidons en même temps
TAIN, professeur de littérature française f pour lai-même, pour sa dynàbhfes rnmr

qui devait avoir lieu le vendredi de chaque < ges cour tjsanSj auxquels, sera épargné de

semaine de 6 heures à 7 h. arda dore-}
navant lieu le samedi, aux mêmes heures, j .... .

Le cours de M. Friant reste fixé au cyclone révolutionnaire qm ne

vendredi.

Les étudiants ayant obtenu l'année

scolaire dernière, le diplôme des cours

du soir de l'Université de Péra sont priés
de venir retirer ce document à la caserne

Ney, Rue Ycni Yol, Péra, tous les soirs

entre 6 et 7 heures, s'adresser au gen-
darme Fournier.

H И Li PRESSE"
PRESSE TURQUE

Plus de mal que de bien

ECHOS
ET NOUVELLES

AMBASSADES
il LEGATIONS

Le ministre œ rologne, accompagné
du conseiller de la légation, a rendu visite
hier à S. G le locum tenensdu patriarcat
œcuménique.

Le représentant dip'omatique de la

Yougoslavie à Constanunople a quitté
hier notre ville pour se rendre a Belgrade.

Le chargé d'affaires de Tambossade de
Perse est parti pour Paris

Mnza L'i Gou fi Khan Nébiiév Dovleh,
chargé d'affaires de Perse, a quit é hier

Consiantinopie en vertu d'un congé. Le
•>on-;eiller d'ambassade Ali Akbar Khan
Mofakhamos S iltancn, le con ul généial
actuel gérera l'ambassade en qualité de

chargé d'affaires.

COMMUNAUTÉ GRECQUE

CORRESPONDANCE

Nous recevons la lettre suivan e

Monsieur le Directeur.
M. César Joffredy a introduit une de-

mande contre nous par devant le Tribu-
nal consulaire de France, sachant d'à-
vance que nous nous trouvons dans

l'impossibilité légale d'accepter la ju-
rid'edon du Consulat de Franco, étant
donné que nous sommes des sujets hellè-
nés et justiciables par cela, suivant les

capitulions et les usages en vigueur
dans les consulats. du Tribunal consulaire
de Gièce.
Malgré cela et malgré la jurisprudence

du Tribunal Consulaire de France, M.

Joffredy a procédé de a sorte comptant
obtenir un jugement par défaut contre
nous qui serait sûrement nul et inexis-
tant mais dont il profitera pour la galerie
parce que l'annonce qu'il s'est empressé
de faire insérer dans le Bosphore de di-

manche sous la rubrique «Tribunal con-

sulaire de France» prouve son véritable
but qui est d'en faire de la réclame à

notre préjudice.
Reste à savoir si le tiibunal consulaire

de France voudra bien le suivre dans ce

chemin et se déclarer compétent dans un

procès où les défendeurs sont des sujets
étrangers.
Veuillez agréer, Monsieur le Direc-

teur, etc.
Gonstanfinople. le 4 octobre 1921

JEAN L. COLASLI
WLADLM1R L. COLASSI

SggSgS!!!? "" ".'rSTI

En quelques lignes

cette façon un balayage global dans le

peut ne

pas éclater, si tant de sacrifices en Sàbg
et en argent aboutissent à une diminu-

tion des avantagés Sacrifies que M, Ve-

nizelos a assurés à la Grèce avec des

sacrifices incomparablement moindres. »

PRESSE ARMENIENNE
Pour les abaïidoaiaés

j Le Djagadamard rend hommage
| au gouvernement hellénique qui
| ne cesse d'accorder sa sollicitude
I aux malheureuses épaves de la na-

; tion arménienne se trouvant dans
?les territoires occupés par l'armée
\ grecque.

Dans le Peuam-Sabah, Ali Kémal I Notre confrère toutefois ne dis-

bey revient sur cette thèse, déjà | simule pas son angoisse pour es

soutenue par lui, que l'instauration
: actes de barbarie commis par les

en Turquie de ce qui n'était qu'un kémalisteF envers les prisonniers
arméniens à Erzeroum et ailleurs
ainsi qu'envers les survivants ar-

méniens dans les régions situées
au delà de la zone occupée.
L'armée hellénique a jusqu'ici témoi-

gné une sollicitude particulière pour al-

léger les souffrances des r. fugiés armé-
niens se trouvant sous son égide. Nul
doute qu'elle poursuivra cette œuvre

j d'assistance et de délivrance en faveur de
ces victimes arméniennes qui ont tout

perdu du chef de la guerre qui continue
en Anatolie.
Il incombe aussi au patriarcat armé-

nien d'envoyer une mission d'tnquête au-

près de ces réfugiés pour leur accorder
de son côté l'assistance requise.

Cette défense aurait pu

d'être accueillie au lendemain même de

l'armistice.

Ali Kémal bey déplore qu'après
l'armistice on ait pour le grand
malheur du pays, continue dans

les mêmes errements.

Le sacrifices de l'AnatoIie

Le Teuhid estime que, devant

— 25 prisonniers anglais, remis enjles saciitTces de i Anatolie, ta ca-

liberté par les autorités kémalistes, aux ipita le ne doit pas se borner a une

termes de l 'accord intervenu avec le gou- simple reconnaissance.

simulacre de régime constitution-
net a fait à ce pays plus de mal que
de bien.
Aii Kémal bey s'exprime ainsi ;

Quand notre constitution, ces préten-
tions à la liberté, à l'égalité, à la frater-

nité eurent fait faillite, quand notre ad-

ministration, notre gouvernement eurent

pris un caractère encore plus lamentable

et plus arbitraire que par le passé, alors

non seulement nous perdîmes toutr crédit

auprès des amis, car môme ceux qui
étaient animés à notre égard des senti-

ments les plus impartiaux se retourné-

rent contre nous.

Toutefois — dans un but de dé-

fense de cette nation — on aurait pu

dire que notre révolution ne fut pas une | Rome, ,11. T.H.R ~ Le maïquis Délia

révolution réelle, qu'une oligarchie per- jTorretta, ministre des affaires étrangères,
«• vî/»îQ ?chargé d'arbitrer le différend du Burgen-

sonnihee par un parti tyrannique viciai &
, f! .K fland, entre i Autriche et la Hongrie, est

la Constitution, s empara du gouverne- j part j j un(ji soir pour Venise où doit se

ment, laissant la nation à l'écart. ( tenir la conférence.
Au sujet du bruit qui avait couru que

La conférence é Venise

avoir chanceJ
Ш

vernement d'Angora, sont arrivés à Iné

boli.
— M. llaroutioun Khan Kaïsérian.con-

seiller légiste de l'ambassade de Perse, a
offert un dîner à San-Stefano en l'honneur
de Гех-Shah de Perse Mehmed Ali. Le

souverain y a assisté avec sa suite.
— Londres, 11. T.H R — On s'attend à

ce que les négociations qui curent lieu

aujourd'hui à Londres entre Lord Gurzon
et Adiy pacha, Premier égyptien, .relatives
à la future situation en Egypte aboutis ent

sous peu à un accord concret.
— Paris, 11. T.iî.R — M Pranowsky-

saky, pré-ident la délégation hongroise à

Paris, a présenté ce matin à M. Rriand,
les lettres l'accréditant en qualité de

chargé d'affaires de Hongrie à Paris
— Bucarest, 11.T.H H. — Vers la finde

ce mois, arriveront en Roumanie, le îrain
foire que l'industrie tchéco-slovaqu* vient
d organiser dans les pays voisins. Après
la visite des principales villes- roumaines
le train passera en Bulgarie.

— Bucarest, 11 T 11 R. — Le rende-

ment journalier des nouveaux impôts sui 'e

luxe et le chiffres d'affaires s'élève A 400 . ^'exprime ainsi :
mille leis seu ement à Bucarest, ce qui j ...

„

ferait en chiffre ronds 150 mi lions parj Les Bol.ènes déploient tous les cffuits

an. .(possibles pour amener les puissances oc

—Bucarest, 11.Т.Н.R. — Le 16 du mois, ; C jdentales aune offre de médiation. Toute
la foire de l'industrie roumaine sera close, j cette propagande hellène â Paris, Lon-
Le total des entrées a atteint deux millions s * K

et demi, ce qui prouve le succès de la } dres et Rome
n a pao d autre but. Aussi

foire et

\ tnière manifes
dustrieile. du pays. -

| Velle offre aux Turcs. Celle-ci aura lieu,
— Le colonel Kiazim bey, comman-: , ,, , ,

dant du groupe da Kodja-Ili. et le co'onel j fort probablement, sur les bases des pro-

Il s'exprime ainsi :

Les remerciements et ia reconnaissance

ne suffisent pas en présence de pareils
sacrifices II faut que Gonstanlinople par-

ticipe d'une façon plus ctive et plus ef-

fective ù la grande lutte pour la défi-

vrance de la patrie. 11 se peut que nous

nous со isolions en pensant que l'Anato-

lie n'a pas besoin de notre assistance.

Certes — qu'el e soit aidée ou non par

Consiantinopie — i'Anatoiie terminera

heureusement cette partie suprême. L'A-

natolie ne désespérerait pas non seuie-

ment si la capitale ne i'aidait pas, mais

même si elle so montrait hostile envers

elle. Mais ce n'eit pas là une raison sus-

ceptibïe de nous dispenser d'accomplir
notre devoir.

Médiation

Au sujet d'une médiation éven-

tuelie ent e les belligérants, i'Iléri

Les deux corps constitués du Patfiar-
cat œcuménique sé sont réunis avant-
hier et ont pris connaissance de la mo-

tion présentée par l'association de la

défense nationale à la suite de l'assem-
blée tenue au Zographion la semaine

dernière par les Grecs de Constantinople.
Une commission a été constituée pour a $]rahreddine bey, commandant sur le front

la Yougo S avie demandait â être pré-
sente à ces pourparlers, on affirme qu'au®
cune réclamation n'a été présentée dans

ce but ia part des nations constituant
la Petite Entente. D'ailleurs, la forme

sous laquelle est conçue la médiation ita-

lienne exc'ut la possibilité d'une inler-

vention de ce genre. 11 est p'obableque
ia conférence de Venise durera trois ou

quatre jours environ.

LA SCEM ET L'ÉCRAN
La réouverture du Ciné Amphi

aura lieu samedi prochain
avec

LA COURSE OU'FLAMBEAU
chef-d'œuv: e d'art cinématographique

ae PAUL IIERVIEU
Voilà non seulement l'an des plus re-

marquables films présentes jusqu'ici,
mais au-si i'un des plus complets, rua

de ceux qui nous offrent le plus grand
nombre de satisfactions A toutes les qua-
iités d'intérêt, de haute tenue inteilec-
tuelie, d'exécution et d'interprétation,
que d'autres films égal ment remarqua-
b'e-i pourraient aussi revendiquer, ia
Course du Flambeau ajoute des attraits

q\i lui sont propres et qui nous touchent
profondément.
Car ce film est clair, vrai, émouvant

du commencement à ia fin et tout impré-
gné d^ sentiments qui touchent l'homme
profondément !
Et lorsque c'est Suzanne Delvé et

Mmhot qui se chargent d'interpréter ces
sentiments, (le pub'ic choisi de notre ca-

pita'e. celui qui sait apprécier et goûter
un chff-d'œuvre d'art), comprend à quel
degré de perfection peut tendre l'œuvre

qui est présentée au spectateur.
La Course du Flambeau fera, nous en

'n tuêt du public pour cette pre- ! pouvons-nous nous attendre à ce qu'avant} sommes certain, sensation à Péra, parce

anifestation de la puissance in- L 'hiver, les puissances fassent une. nou- qae c est une œuvre qui s impose a'ede-

a h n nova
• I 1

„ ..
même. Le tout-Péra se donnera rendez-

rédaction du télégramme qui sera envoyé
à l'Assemblée nationale à Athènes à l'effet
d'exposer à celle-ci les vœux de Г11 lié-
nisme iirédimé, « désireux de voir suivre
une politique propre à mettre fin au mé-
contentement des Alliés envers ia Grèce
et à assurer sur le terrain dip'oma-
tique les résultats obtenus par les victoi-
res grecques sur le terrain militaire >.

COMMUNAUTÉ ARMÉNIENNE

Mgr Kuell, vicaire patriarcal, et M
Sreniz, membre de l'Assemblée nationale
arménienne, ont assisté à la réunion de
la commission centrale financière et ac-

cepté la mission qui leur a été confiée
de se rendre en Thrace, en Bulgarie, en
Serbie et en Roumanie afin d'organiser
l'œuvre d'assistance pour ia nation.

2 000 réfugiés arméniens, sujets per.
'

phelins.

occidental, ont été promus généiaux de
b igade.

— Une commission spéciale composée
d'anciens cheiks ul-Islam et d'autres di-

gnitaires a été constituée en vue de ré-

former le département de i'evkaf confor-
mément aux exigences moderne'1 .

— Djévad bey, ministre de Turquiè à

Berne, a adressé un télégramme au mi-
nistère des affaires étrangères, exposant
la situation politique à l'étranger et don-
nant des renseignements détaiiéls sur les
affaires albanaises.

— Hier le ministère des finances a payé
aux fonctionnaires et aux retraités la se-

conde moitié de la mensualité de juin. La t

1ère moitié de la mensualité de juillet i
sera payée samedi prochain. La seconde!
moitié de la mensualité d'août sera aujour- j

î d'hui servie aux retraités, veuves et or-

positions faites jadis à Békir Sami b-y.
La question est de savoir tirer parti de

cette offre et de conclure la paix sans

rien sacrifier de nos buts nationaux.

Pour cela, il suffit que l'Europe se

montre équitable. Quant à nous, nous

avons déjà déclaré, à plusieurs reprises,

que no-s sommes disposés à conclure

une paix raisonnable.

vous samedi soir au Ciné Amphi.

I Ciné Etoile
|| A partir d'aujourd'hui* jeudi

et jusqu'à dimanche soir seulement

SIMPLETTE
avec la bslle et regrettée

actrice
SUZANNE GBANDAIS

E T О I L E
C'est lundi prochain que le

CINÉ
commence la projection des

DEUX GA NX INES
Grand Ciné-roman de Lou s Feuiilade

Sensationnel ! Emouvant ! du 17 au 23 oembre inclus ; 1er et 2rne épisodes!
JLes Bleurs de Paris et la Nuit de Printemps

A rte-tes éminents — photo Impeccable — Décors ravissants.

A partir du 17 octobre les chargements de programme au Cinô Etoile
auront lieu les LUNDIS.
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Côûrs dae fonds et valeurs

12 octobre 1921
fournis par la Maison de Banque
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DERN ERE HEURE

OBLIGATIONS
Turc UnTié 4 0 [0 Ltq. 78 -

Lots Turcs 4 10 20
Intérieur 5 010 4 19 23

Anatolie I et II 4.58 o|o « 13 95
» 111 4 12 50

Eaux de Scutari 5 o [0 « 13 —

Port Haïdar Pacha 5 0.0 « 13 -

Quais de Gensiple Ь oie « 20 -

tunhel 4 og) « 4 85

ïramways 5 010 « 4 75

Electricité 5 op « 4 75

ACTION S

Ahatolie 6 djO Ltq. 19 50
Àssur.Génér.de Consiple «

Balia-Karaïdin « — —

Banq lmp.Ottomane « 40 —

Brasser.Réunieefactions) « 36 50
« « (Bons) « 26 50

Ciments Réunis « 18 50

Dercos (Eaux de) « 14 20

Droguerie Centrale « 9 80
Héraclée «

Kassâudra Ordinaire « 6 -

« Privil. « 5 50

Minoterie l'Union « 9 50

Régie des Tabacs « 42 —

Tramways « 28 50
« Jouissance « — —

Valeurs étrangères
OBLIGATIONS A LOTS

tirédifc Fonc.Ëgypt. 1886 frs 1830 -

« « « 1903 « 1330 -

« « « 1911 « 1330 -

Bâùq.N.,de Grèce 1880 « 850 —

4 « « 1904Ltq
« « « 1912 «

COURS DES MONNAIES
L'Or 742 —

Banque Ottomane 220 —

Livres Sterling 665 —

Francs Français 250 —

Lires Italiennes 140 —

Drachmes 130 —

Dollars 170 —

Lei Roumains 30 25
Maiks 29 -

Couronnes Autrich. 1 50
Levas 24 25
COURS DES CHANGES
New-Yoik 58 50

Londres 674 —

Paris 7 90
Genève 3 20
Rome 14 05
Athènes — —

Berlin 70 —

Vienne _ _

Sofia 83 -

Bucarest 31 —

Amsterdam 1 72

Conseil des ministres
Le Conseil cîeâ ministres s't si

réuni hier soir sous la présidence
du grand-vezir ïevfik pacha.

Le gouvernement de l'Irak
Le gouvernement de l'Irak est

ainsi composé :

Djafer pacha (ancien commau-

daut d'armée turque), président du
conseil et ministre de ta guerre.
Haciji Remzi Ahmed effendi mh

uistre de l'iatérieur.
Sassoun effendi (ancien député

au par'ement de Constantinople)
ministre des finances.

Sévidéyi zadé Nadji bey, minis-
tre de la justice.
Abdul Latif pacha, ministre de

l'Evkaf.
Chéikh Abdul Kérim effendi mi-

! uistre de l'instruction publique.
! Arab Izzet pacha, ministre des
travaux publics.
Dr Riza beym,inistre de la santé.

Dans Гагтзв kamaliste
Une nouvelle division kémaliste

dénommée division du Sakaria a

été constituée dans les localités
évacuées dernièrement par les

troupes helléniques sous le corn-

mandement du colonel Saadouliah

Ьэу. G tte division est déjà arrivée
au front de Afion-Karahissar. Avec
cette division le contingent des for-
ces kémaiistes du secteur méridio-

La vie drôle

dés par les colonels Fahreddine Sêîd
heddine, Kiazitn et Hassameddine

beyë. Les corps d'armée des colonels
Sélaheddine et Husbameddine beys
se trouvent en face d'Afioa-Kara-
hisser, ceux de Fahreddine et Kia-
zim beys au sud de cette localité.

La propagande kémaliiie
à l'étranger

Le commissariat pour les affai-
reS étrangères d'Angora a adressé
à ses représentants diplomatiques
à Londres, Paris et Rome des télé-

grammes précisant la situation ac- ' l'identité des victimes et découvrir les |
tuelle en Anato'ie et communi-

'

quant de nouvelles instructions.

— et la vie triste Jj
Leâ Ca4aVre§ d'OMa

Sur le rivage a'ôxia, dafls Sa Marmara, Il
ont été d couverts d.ux cadavi'63 ho--j
main°,
Il s'agit d'un double ass-ssinat.
Go crime a un ($й; йе è"o mystérieux.Les

deux hommes ont-ils été tués dans l'île
même, c'est-à-dire à la suite à la suitg
d'une altercation entre contrebandiers ?
Car — ainsi que l'on sait — Oxia reçoit
assez souvent la Visite de ces derniers.

Ou les cadavres ont-ils été transportés
là par les assassins et laissés

'

en pâture
aux corbeaux ?

Qn ne sait pas.
Une eiiquête est ouverte ponr établir

L'AUTRE DANGER
de

de Maurice DON N A Y

interprété par HESPERIA triomphera au Ciné MAGIC

demain

L'Espagne au Maroc
Manille. — Le ministre de la

guerre espagnol a informé la

presse que l'Espagne est prête à

expédier tous les hommes et le
matériel de guerre qu'il faudra

pour le succès des opérations mi-
litairesau Maroc.
Un de 3 chefs de tribus riffaines a

fait savoir qu'il était prêt à faire
immédiatement sa soumission aux

Espagnols. (T. S. F.)

Le commissariat de l'immigration
aux Etats-U nis

New-York —M. Robert Todd a

été désigné par le président Har-
diog comme commissaire de l'im-

Avis
Nous référant à notre Circulaire du 20

Septembre 1921 par laquelle nous avions

fait connaître que nous avons confié à M.

A. G. LÎC08
la représentation de notre Gie d'Assurafic'd

contre les risques d'incendie:
« Tne Great American Insurance Со»

assassins

Le juge d'instruction Sakib bey a été
РЪдгср îifTâipp

Il est parti hier pour Oxia, accompa- [ nous Prions tous ceux qni ont une Iran-

gné de son secrétaire ainsi que de plu-isaction quelconque avec la susdite Gom

sieurs agents. j pagnie ainsi qu'avec notre Compagnie:
Nos lecteuis se rappellent que loisquej (< providcitce Washington Insurance Со»

iilfif Я NU
LLOYD TfilESTINO

Le bateau CARNIORIA, partira
vers le 14 octobre, pour inéboli, Sam-
soun, Ordou, Kérassunde, Trébizonde et

Satoiim.
bateau RALACKY partira

la préfecture décida de débarrasser la
ville de ses chiens errants, elle relégua ces
derniers à Oxia.

ual se compose de 4corps d'armée
à effectif complet. Ces corps d'ar-1 migration pour remplacer M. Wal-

mée sont respectivement comman- . lace. (T. S. F.)

CHRONIQUE SPORTIVE

Le boxe à le Havane
Havane.— Harry Willis, le champion

nègre des poids lourds, a fait knock out

Gunboat Smith en une minute et sept se-
condes. (T.S F.)

EN FRANCE

UNION FRANÇAISE
L'Umcn Française se propose de graver

les noms des Etrangers morts au Champ
d'Honneur dans les rangs de l'armée

française au cours de la guerre (1914-
1918). Les familles ou les amis sont ins-

tarnment priés de faire connaître le nom

des morts à l'Union Nationale des Combat-
tants (Union Française), rue Cabristan 41
Péra.

LA BOURSE DE PARIS
Paris, 11. T H.R.— Le marché a

servé les mêmes positions
con- \

que lundi,! lègues au

tout en restant plus calme. Après avoir
'

rieurs

Au conseil des ministres
Paris, 11. T. H. IV. — Les ministres et i

sous secrétaires d'Etat se sont réunis en ;

conseil, ce matin, à l'Elysée, sous la pré-
'

sidence de M. Millerand. |
Le président du conseil a mis ses col- j

courant de la situation exté- -

Leuvre daГА.СМЕ.
EN ARMÉNIE

Il résulte du rapport du directeur gé-
néral de la section caucasienne du Go-

mité de secours américain que celui-ci a

transformé, avec le consentement du gou-

vernement arménien, les anciens garni-

j я

samedi 15 06t©bre, à 4 h. p.m. (Ligne de

Luxe) (voie Cariai de Corinthe) pour Brin-
disi, Venise et Trieste.
Le bateau GRAZ partira di-

manche 16 ocUà 4 h.p. m. pour Bourgas,
Varna, uonstantza, Sonlina, Galatz et

Braiîa.
Le bateau СUШОРАTRA partira

dimanche, 18 oct. à 4 h. p. m. pour
Dardanelles, Salomque, Pirée, Patras,
Corfou, Valona, Rrindisi, Bari et Trieste.
Pour plus amples 1 enseignements s 'a-

D'après l'enquête préliminaire, les са-1 Bosphoros Han, à Galata, рот toute é..= ^ dresser à l'Agence générale du LLOYD

davres seraient ceux de deux fi ères, les) pèce de règlement. TRIEST1NQ Galata, Monmhané.Téléph.

Pour les Cies :

« The Great American Insurance Со»

et «Providence Washington Ins. Со»

Le Directeur

UgO й, Guerini

de vouloir bien s'adresser à Monsiem

A. G, LSCOS

débuté très ferme, on a ensuite ré ; 'gi
quelque peu sur certaines va'eurs, par f

" u ° im " lo-iro uo ltUl"

| ce p0ur une période de 10 ans

suite de la baisse du Rio Tinto. En cou-| naI De Bon et le général Buat pour аееот-1 ces garnisons dénommées

pagner le président du conseil, à titre Norlh » Bariacks telisse, aucun mouvement intéressant
ni iwihwihmi нии -ми ютаюаемааазс

La Politique
Le gouvernerai généra!

d 'Asie Mineure

d'experts techniques, à la conférence débours de la ville, à

Le conseil d^s ministres dé-igna l'ami

Iversky
trouvent aux alen-

une distance d'un

Washington. jj mille et demi l'une de l'autre. Elles se

Le ministre des finances entretint le
t trouvent maintenant sous le contiôie du

conseil de la situation budgétaire et des Comité de secours qui assume les frais

tésolutions prises par la commission des énormes de réparations. M Mac Donald

finances de la Chambre des députés, en qui est chargé de la reconstruction de

vue d'arriver à une nouvelle compression | Ces locaux a fait commencer les'travaux,

des dépenses. | Il espère pouvoir restaurer bientôt au

Le ministre de -la guerre soumit au . moins 5 des plus grands de ces édifices

Depuis le retour de M. Stergi ladès à

Smgrne, le but de son voyage à Athènes,
s'es précisé. Il s'agissait de donner une

forme nouvelle à l'administration (fcs| consei ' - es nominations suivantes qui fu-
^ qui seront transformés en hôpitaux.

territoires occupés d Asie Mineure. Jus- 1 !en ^ s 'ê> nees Pai M. Miherand, piésident! » *'*

qu'à présent — on "le sait — il existait | de *a République ;
s . .

un haut-commissariat de Grèce à Smgrne Le Séûérai de division Nivelle, тега-
.

<> ! Phelins TU1 coffrent du

qui avait été créé lors de l'occupation de | *jre da conseil supérieur de iaguene, est |
cette ville, en juin 1919 et qui, audébut, | maintenu, sans Hmite d'âge, dans la pre- .désigné comme directeur de со district

se limitait aux territoires d'ionie, attri- ] mièfe section d'ôtat-major général, et) Les nouvelles garnisons système «Iveis-

bués à la Grèce par le Traité de Sèvres, j P lacé hors cadres s3ns emP'oi i |
ky * P°urronC abnt®r 3 500 Orphelins.

Le général de division Nollet prési-
'

nommés Yorghi, âgé de 24 ans, et Dimi-
tri, âgé de 16 ans, pêcheurs, demeurant
à Oun-Capan.

L 'affaire de Mesrouré hanem
L'instruction de l'affaire d'escroquerie

que les compères Eumer Fevzi. et Hamzi
effendis allaient commettre au préjudice
de MesroLré hanem, fille de Midhat pacha,
touche à sa fin.
Dans quelques jours, le dossier sera

soumis à la chambre de mises en accu-

sation.
Le notaire de Smyrne, Ferrah bey, se

trouvant, ainsi que nous l'avons dit, à

Constantinople, il a été plusieurs fois en-

tendu par le juge d'instruction.

Entre forçats
A L'occasion de la bagarre qui s'est

produite vendredi dernier à la prison cen-

traie de Stamboul, Efzaleddine bey, di-
recteur des prisons au ministère de la

justice, a déclaré au Tevhid au sujet de
cette affaire :

Vendredi dernier, vers 6 h. du soir,
une altercation éclatait entre Ismaïl
Ilakki condamné aux travaux forcés à

perpétuité,et un autre détenu,Laze-Ismaïi,
qui s'en voulaient réciproquement, eux"
autres dét nus, Kurde-Moussa et Arabe-
Mehmed, étant intervenus dm* la que-
relie, l'affaire grossit. Le gardien en chef,
accompagné de plusieurs agents, arriva
sur les lieux. Les combattants furent sé-

parés et les couteaux à crans d'arrêt
dont ils étaient armés leur furent arra-

chés. Au moment où l'on conduisait ces

hommes dans la chambre du gardien en

chef, une dizaine de détenus — du paiti
d'Ismaïl .Ilakki — qui se trouvaient dans
la couattaquèrent cinq ou six détenus
du parti de Laza-Ismaïl. De nombreux

gardiens et gendarmes durent intervenir,
et réussirent à mettre fin à la iutt*. 1Q
personnes avaient été blessées. Elles
furent isolées. Deux d'entre ayant presque
guéri de leurs blessures ont été renvoyées
en prison. En cela se résume l'affaire. Il
n'est pas exact que celle-ci ait duré plu-
sieurs heures et que les fils électriques
aient с té coupés et qu'il y ait eu des
déeès.

Au monastère de Halki

Péfa 2127, ou à son Bureau de Péra {Pè»
ra-Falacc) Téléphone Péra 2490» â Stam»

boul, Messadet Han, Tél. Stamboul 235.

AVIS

A Alexandropol il y a environ 2.ООО \
trachome ». 5

Le Dr Uhls, spécialiste oculiste, a été «remettre une somme de 8 livres.
Un certain M. Yani, qui se trouvait au

Par décision des Hauts Commissaires Al-

liés, il sera perçu à l'avenir un droit de

port devant constituer un fonds spécial
pour l'amélioration du port de Constanti-

nople.
Le tarif suivant a été fixé :

lo) Droits d'amarrsge aux bouées dans

le port intérieur :a) de 1 piastre par ton-

ne nette enregistrée pour premier sta-

tionnement de 8 jours et de 2 piastres au

delà de ce déiai. b) Tout navire effec-
tuant un voyage à l'étranger, ou de re-

tour, de passage à Constantinople devra

acquitter la moitié des droits ci-dessus au

cours de son second passage s'il effectue
un amarrage à l'aller et au retour.

2o) Droi fs d'ancrage : a) Pour le port
extérieur 25 piastres par bateau, indé-

pendamment du tonnage. Il no sera per-
ça aucun droit d'amarrage pour les ba-

teaux stationnants à Haïd&r-Pacha pour
subir le cont ô'e. b) Les bateaux Ion-

géant les quais du port intérieur paie-
ront un droit de :

50 piastres jusqu'à 500 tonnes nettes

enregistrées ; 75 piastres jusqu'à 1000
tonnes nettes enregistrées ; 100 piastres
au-dessus de 1000 tonnes nettes enre-

gistrées.
La perception de ces droits sera mise

en vigueur à partir du 15 octobre 1921.
Les agents des bureaux devront en

effectuer l'encaissement ©t en déposer le

montant à la Banque Nationale de Turquie
au compte « Fonds de Droits de Port »

contre quittances qui seront soumises
av:C les certificats d'enregistrement des

bateaux aux Bureaux d la Capitainerie
Interalliée du Port, Merkez Rihiim Han, où

ils seront contrôlés avant que le permis de? SERVICE DE RETOUR :

départ soit donné. | Le s[s AL/PHA actuellement dans

Signé : Capitainerie Interalliée da Port. ] port, accepte des marchandises à
0 1 f destination de Malte, Anvers,Amsterdam,

Rotterdam, Christiania, . Bergen et les
autres ports de la Baltique.
Pour tous renseignements s'adresser à

l'Agence Maritime Lastcr,Silbermann et
Lie, Tchinili Rihtirn han,No 1345. Télé-
pb.one Péra 841-

Navigation Pandeli Frères
Ligne postale rapide hebdomadaire
Consjple-Mélclin-Smyrne-Chio

Le Pirée-Alexandrie
Arrivée à Constantinople chaque jeudi*
Répart de Constantinople chaque ven«

dredi.
Le sis eZ^TRATIGS partira de

Constantinople le vendredi 14 octobre

3 h. du soir.
Durée du trajet :

Consiple-Smyrne, 24 heures.

Cons|ple-Le Pirée 48 heures.

Consfpie-Alexandrie, 5 jours.
Pour passagerset marchandises s'adres-

ser à l'Agencé Grespin, Galata. Merkez
Rihtim han,rez-d?.-çhaussée N0 S.Téléph,
Péra 2585.

SOCIÉTÉ COMMERCIALE BULGARE
DE NAVIGATION A VAPEUR
Agence de Constantinople
LIGNE BOURGA3-VARNA

Le bateau de luxe
KYMILJLES

partira de notre port vendredi 14 octobre
à 3 h. p. m directement pour Varna, ac-
ceptant des passagers de 1ère, 2me et

3me classes et des marchandises.
Pour tous renseignements s'adresser à

l'Agence Générale, Galata 9, Maritime
han, vis-à-vis du Tchinili Rihtim han.

Téléph. Péra 2779. 88U 2
*
* *

Le bateau de luxe
TZAR FERDINAND

partira de noire port samedi 15 octobre
à 3 h. p. m. pour Bourgas et Varna,
ceptant des passagers de 1ère, 2ème et

Зте с asses et des marchandises.
Pour tous renseigne nents s'adresser à

l'agence générale, Ga'atag, Maritime han,
vis-à-vis du Tchinili Rihtim han. Téléph,
Péra 2779. 8841-2

Laster, Sllbermanr» et Cîe.
(Département Maritime)

Service régulier entre Anvers-Constan-
tinople-Mer Noire et retour

Banque Hollandaise pour
Méditerranée

a

Depuis que l'occupation grecque s'est :

étendue en Asie Mineure, au point d en- ,

globes des villes comme Brousse, Eski-'
Chéhir, Afion-Karahissar, il èlait né- 1

cessaire d unifier le gouvernement de

Par suite des troubles politiques en

dent de la commission interalliée de con- ,. , . . , .

hiver dernier et de 1 occupation militaire
trôle, en AUemagne, est nommé membre;., . .. , . .

e 1 d une large partie de l Armeme, la ques-
du conseil de la guerre, en remplacement 1

, „ ,
- ■ ,^ - tion de i assistance generale est devenue

du général Nivelle. ! ... r ,
. ..

® ; critique. Le gouvernement fait son pos-
Lemin stre des travaux publics, d'ac-'

5 individus armés, dont l'identité n'a pu
encore être établie, ont attaqué mardi
soir le monastère de Haiki. Pénétrant
dans la chambre du prêtre Polikos, ils
le forcèrent, revolver au poing, à leur] capital: FL 25,100,000 dont entiercmen

versé: Fl. 5.100.G00

Siège Socia! : Amsterdam.
Succursales : Barcelone-Constan
tinople-Gênes.

monastère avec son épouse, et qui avait
sur lui une somme de 1100 livres, dut

également la remettre aux bandits. Le

couple portait, en outre, sur lui plusieurs
^bijoux: bague en brillants, boucles d'o-
. reilles, châtelaine, etc. Les brigands s'en
empalèrent également.
Une enquê'e est ouverte. La po ice

espère, d'ici deux jours, arrêter, les ban-
dits.

Fondation de

Encore un cadavre mystérieux
Mardi,vers 10 h. du matin,la po ice d'Ar-]

seront celles perçues dans ù s autres par- j concemant la mise au Gabarit normal, au j membres du Comité qui ont

Le prochain conseil aura lieu jeudi. I mentabie de ces orphelins et réfugiés. Ils
i ont donné l'ordre de leur accorder une

assistance immédiate. Les fonds néces-

saii es à set effet pour un ou deux mois

ont pu être obtenus. La grande difficulté

consistait dans le transport des vivres et

articles nécessaires qu.'ii avait fallu en-

lies delà Grèce, 1 canal de Rerri, au canal du Nivernais, les
^ compagne M. Vickiev ont été douloureu-

Le but de ces taxes est de permettre )
canaa^ du Mici lateiaux a la Garonne, jsement impressionnés par la situation la-

au goiwcrnorat grec d'Asie Mineure, de \
suffire à sa tâche, en même temps que |
d'assurer aussi, du moins en par ie, les !

frais de 'l'armée d'occupation. Devant la \ ■ , ,, , j - ■

'
,

r 1 ш
| prient d annoncer le deces surveuu en

prolongation de la guei rc et la campa- j j6al - domicile de leur tante

gne d'hiver qui parait certaine, le qou-\ ПЛ| ,

vernement grec a dix prendre cette dé-] IVIHO TâkOllk SINAPImN
cisionpour libérer quelque peu le Trésor. \ sœur et belle-sœur de M. et de Mme Gré- j magasiner en réserve dans les institution

Ces nouvelles décisions d'Athènes sont- j goire Sinapian.
^ [du Comité. Ces réserves sqnt suffisantes

elles également le prélude de l'annexion \ ,^ tt9 mor1
,.

ГП
р,

е" ои1™ n?,d®U1 ' 'fLÏ* ? pour une durée de 3 mois. Il est merveil-
. , ,, . . ... milles Missirli, Chelli, Nafi-yan, Allah-1-

des territoires d Asie Mineure •- Certains- ver<iï, E'massian, Sinapian, Yacoutian, de voir comment le peuple armé-

l affirment et ajoutent que l Assem- К liji,Tmghir. j nien s'est attelé à l'œuvre de restauration.

blée nationale dont h réunion a été j L'absoute sera donnéeA l'église armé- ; j-ài acquis la conviction que dons le cas

ajournée à samedi prochain, procla- ; tienne catholique de S-unte-T'm re (lui- j qù Je Comilé voudrait pourvoir durant
.,

• passe latine a со е du Bon Marche) le s
^

nierait cecleannexion, anres ото и ap-,^ 4 4 h de raprès.,„ id'i. ! l'hiver aux besoins de ce peuple travail-

prouve la politique extérieure du gouvci -. Il ne sera pas envoyé d'invitation, le ] leur et lui fournir des semences pour le

nement. Cela pourrait se faire, bien que présent avis en lient lieu [printemps, l'Arménie pourra, sous ré-

la question n'intéresse pas seulement la On est prié de n'envoyer ni fleurs ni 1
уе d

,

une , ituatiûn pollljquc stab i e
,

cour. unes. j 1 '

Grece. subvenir à s s propres besoins dès la

territoires aussi vasies, et с est là,sem f ьиш.» а,ю uco .ктаил jjuuui», идо
Sible pour remédier à la situation. Cette

ble-l-il. le pourquoides nouuells décij 00r1 avec 10 ministre «« finances, son-
^ , est ш lour(ie n

,est poss|b ,e

«ton. prises à Athènes \ mit h la signature du président do la Ré- ,.assi . tance de |.extérjeul.

Les lo s helléniq es seront rpgliquée;\ P ub»ique deux piojets de loi portant 1 un >

Actuellement, il y a 20.000 orphelins naouikeuy ayant été informée qu'un ci-

dans toute L'étendue du nouveau disjfcict
s

sur i'amehorabon du сапа! de la Marne | gans abd et privés d' ntretien, et au jdavre flottait sur la mer. devant Courou-

administra;^ ainsi créé, et les taxes à ! aa Rhin, an canal des houillères do la
| moins 50. 000 réfugiés adultes pour les- iTchechmé, des agents furent aussitôt en-

percevoir. sauf celles afférentes à /a Sarre et de la canalisation de la Moselle, { élg deg di?positions doivent être abso- voyés sur les lieux.

Dette Publiqueet à laRêciedesTabacs, i enlre Ms,z et Laval-de-Thionvillo, l'antre j prises Le fot retl(é de et son .

mis à l'examen du médecin légiste. Le

corps portant certaines contusions de ca-

ractère suspect, il a été envoyé à la mor-

gae.
Des papiers trouvés dans la pcche

du mort, il ressort qu'il s'ap-
pelait Alixan. Le 2 octobre, il s'était

rendu, en compagnie de sa fille Nvart et

de son gendre Suad bey, à Beycos, pour
assistera la îeprésentation qui devait y

être donnée par une compagnie d'opé-
rettes. Le soir, Alixan avait pris le ba-

teau de 6 h. 20 pour rentrer en ville. On

croit qu'il to nba à la nier au cours d и

trajet.
Une double enquête se poursuit .* l'une

menée par la police, l'autre par le pa

quet de Péra.
— D'autre part, la police est infomrée

que la fi le d'Alixan, l'actrice Mile

Nvart, qui avait accompagné son père à

Beycos, n'a pas non plus reparu chez

L 'Informé i [récolte de l'année prochaine. elle.

Agence Maritime G. Dulger & Со
Le bateau JJRANIA part le samedi

2|15 octobre pour Constantza et Galatz
acceptant des marchandises et passagers
de pont.

n
.. , , Pour plus amples renseignements s'a-

Roiterdam.sehe • dresser à l'agence G. Dulger et Cie,
Bankvereinginge (Capital et Ré
serves : Fl. 110,000,000.

Hollandsche Bank Voor Znid-Ame-1
rika. (Capital et Réserves: Fl jj

30,000,000. ; i
La Succursale U

de Constantsaopie\\

! Tchinili Rihtim han 2m© étage, N0 13-14.
I Galata. Téléphone Péra 2563.

Galata, Rue Voïvoda N0 102

TÉL. PÉRA 212i[2
Toutes opérations de banque

CAISSE D'EPARGNE

BANCO D! ROUA

F. HEALD à RIZZO |
Galata,Rue des Quais N0 141 é

AIEIOCJUI MEBITERÀNEEN к LEVANT LIEE ï
, ELERMAN'S WILSON LINE L" É
ATTENDUS : 9

Le S[S VRRINO de New-Yor к É
le 17 octobre. $

Le s[s ROTj O de IIull et Londres M
le 30 cit.

Lêsjs CITY OE MARRAS Ж
de New-Yoïk vers la mi-No- x
vembre. a

6 <ВЙ <s8Hc»-og<э8Яе>-Нс»-он^

Capital versé Lit. 150.000.000
Siègs Centrale à ROME

150 SIÈGES ET SUCCURSALES EN ITALIE ET COI 0N1ES

SIÈGES A L'ETRANGER
FRANCE : Paris et Lyon.
ESPAGNE: Barcelone, Madrid, Taira- Pianos aux prix de fabrique

gone,Mont-Bianch, Valls, Borjas Blan- » Pianos, bonne marque allemande, en
cas, Santa Goloma de Queralt. ! noir chêne, et palissandre, avec trois

SUISSE: Lugano, Ghiasso. [pédales, candélabres doubles à bougie,
EGYPTE: Alexandrie, le Caire, Port, 0 ц élecou pies, rendus franco maison, à

Saïd, Jlansourah, Tantah,Beni-Mazar, | des prix et conditions très favorables
Beni-Souef, Bibeh, Dessouk, Fashn-

'

(payement en deux fois)". S'adresser au
Fayoum, Kafr-Ei-Cheikh, Magagha, journal sous le mot : «Pianos».
Mehalia, Kebira, Minieh, Mit Gamr, \
Zagazig.

MALTE: Malte.
SYRIE : Alep, Beyrouth, Damas, Tripoli.
PALESTINE : Jérusalem, Caïffa 5Jaffa.
EGEE ; Rhodes.
ASIE MINEURE : Smyrne,Solda, Ses la-

nova, Adalia.
Constantinople

GALATA : Buyuk Camondo Han, Tél.

phone : Péra: 390 et 391.
STAMBOUL : Sultan Hamam, Pinto Hau

Téléphone : Stamboul : 1501-2.
S J

occupe de toute opération
de BANQUE
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HAUTE COMMISSION DES VENTES
Ministère (les finances Téléphone Stamboul 1977

Une

Les plis fermés ne seront désormais acceptés après 2 h.
No 205 Adjudication définitive du samedi 15 Qct. 1921

sous pli ferméère nonveli§ s'ôuvrira Sur le rivage de la Faculté de droit aux enchères du dépôt de
pour tous ceux qui prendront l'habi-constructions de Haïdar-Pacha Kavak: une bouée en tôle à moteur
tude^ de faire chaque jour usage s jailli à l'intérieur deux moteurs de la marque «Bolinder».
de 1 Odol, ce, dentipice délicat et Au dépôt de Dèyirmendjian effendi à Balat ; 1 voiture de
efficace qui pro*kge les dents contre h ansports.

Réduction des Prix
de 15 à 20 Ojù

$
Ш
4h

A Louer

les tache® '

et la carie.
*

ATHIN AIKI
Cie Anouymed'Assuraoee

au Pirée
Assurances contre les risques
d'incendie et contre les risquée
de Transports maritimes

®n tous genres
■■ ■■■■ '»» к

Agents généraux à Constantinople :

Etienne Eicafiotti et Fils
Min^rVa Han No 31, 32, 36.

Téléphone Péra 9iT
Conditions avantageuses

Prompt règlement des sinistres

DEUX "Ш1Ш H

Les élégantes n'auront plus à se soucier
d 'être bien habillées.

Les deux créatrices du tailleur pour
dames Au Raffiné viennent d'arriver de

Paris avec l'ours riches modèles.

teraftd'ràe de Péra, Appart. Damadian

ier#*ge, au coin d'Asmali-Médjid.

BANQUE NATIONALE BE TURQUE
FONDEE EN 1909

Capital»... Lshg. 1.000.000
Siège Central à CONSTANTINOPLE

GALATA Union Han, Rue Voivoda
Téléph. Péra 3010-3013 (quatre lignes)

Succursale de- STAMBOUL

STAMBOUL, Kenadjian Han.
En face du Bureau Centrât des Postes
Téléph. St. 1205-1206 (deux lignes)

BUREAU DE PERA

Rue Cabrislan,

en face du Péra-Palace Hôtel
Téléphone Péra 117

SUCCURSALE DE SMYRNE

Les Quais, Smyrne
AGENCE DE PANDERMA

Agence de Londres
50 Cornhiîi В. C. 3

La Banque Nationale de Turquie, qa
s'occupe de toutes les opérations de ban-
que, agit en étroite coopération avec la
British Traite Corporation (société privi
Jégiée anglaise), propriétaire de la grande
majorité des actions de la Banque.
Ouverture de comptes courants.

Réception de dépôts à échéance fine è

intérêts
Gocditio» s sur demande.
Son bureau de PERA met en location

à des conditions avantageuses des sàfes
perfectionnés, de diverses .dimensions,
installés dans une chambre forte.

Au dépôfcde Saradjkhaiié 636 kilos clous pour fil à tête coupée,
448 kilos longs clous à tête, 276 kilos de clous jaunes pour fil, 746
kilos cisailles pour fil, 526 couteaux pour river.

A la direction de la minoterie d'Oun-Capan : 1 camion marque
«Benz», 90 poutres carrées en fer épais (à vendre par kilt)), 68
kilos de pièces rondes de zinc en fonte.

.
Au jardin de l'hôpital de Haïdar-Pacha : 5.000 kilos de fer

j(lam.a).
Au dépôt de Suleymanié: 7 pneus extérieurs pour automobiles.
A une distance de 20 minutes de l'échelle de Kabakos à Anado-

lon.K'ivak ; 3.500 pieux à tablettes, 18 wagonnets à chaudière,
1,800 rails de Decauville (à vendre par kilo).

A la ferme de Nadiragha à Erenkeuy: 54 tubes pleins d'oxy-
gène, 139 tubes vides.

Au dépôt de Tophané: 750 kilos de crin.
A Pile sise en face de la fabrique de Béharié : 4 vieilles

barques et 2 traîneaux.
En face de la fabrique de voitures de Béharié : Une bouée

submergée «Chatt» de 50 tonnes.
Enlace de la direction de «sevkiat» : une mahonne к moteur,

No 18, 30 H. P. de la fabrique de «Bolinder.
No 203. Des lampes métalliques, des casseroles, poêles à pétrole

et cheminées, des lampes à suspension et des lampes «promesses»,
avec leur abat-jour, des machines de lampes avec leurs mèches de
divers numéros, des lanternes portatives, de très bonnes bouteilles
de bière, des outils en buis spéciaux pour les bouchons de bouteilles,
des balances fixes, et divers autres nouveaux articles au nombre de
plus de 80 seront vendus aux enchères publiques au dépôt de Sa-
radjkhané le lundi 17 octobre à partir de 10 heures du matin.

La vente est au comptant.
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La maison de nouveau.és

Philippe
Transférée dans la Grande rus

de Péra,au-dessus de la maison aux

100,000 chemises près de Tokatlian

(entrée par la rue Sag, No î, 2me
étage.

GRAND ETABLISSEMENT

J. âNÂPil&DIS
STAMBOUL, Ananiadis Han, BagtchéXapou,

MA UTMS NOUVEAUTÉS
ETOFFES ANGLAISES

Draperies - Soieries - Loutres-Lainages-Velours de
laine - Bonneteriè-Gotohnades-Mercerie

Blanc — Toiles et Batistes

Riches assortiments pour trousseaux —-—

f AUX GRAND MAGASINS D 'AMEUBLEMENTS

A LT Y
«H

P é r a, derrière le Tunnel

matières

1. — Une maison dans la Rue Techvl-
dê.Ounan В y,Chichi, avant huit cham-

jbres, avac ou sans meubles

J
1

j 2 — Une maison à neuf chamb-es

J[|J avec lumière électrique, dans la Rue

$|a, {Chiehli, A Péra.
3. — Un garage moderne à Péra avec

atelier de léparation. pouvant sbriter
plusieurs automobiles, dernièremrnt cons-

pMtruit. Conditions avantageuses.
% i S'adresser à H N,H, Antonian, N«v a-

doargu an Наг, Galata. Tel. Péra 2833.

« i
SI
m

Par suite de l 'acquisition à prix réduits de grands lots de
premières et l 'augmentation considérable du stock

Concessions supplémentaires aux acheteurs en stock
de meubles de Bureau.

Tout acheteur d'une chambre à coucher ou d'une salle à manger au
dessus de 400 Ltqs, aura droit à un fauteuil confortable ou une table à thé
analogue.

Qualité supérieure de tous les produits de la Maison comme bois et
fabrication.

Ascenseur pour tous les Départements
Téléphone ; Péra 142-1

tâ. Avis

UNDERWOOD
La machine à écrire
Que tôt ou tard vous achèterez
Peut-être après des expériences

coûteuses
Seuls agents r . P . 1 . (ei-Fratsili H8Îm)~-Gaiaîa Rue Mah-

mendié 11 Tél. Péra 1761 Stamboul rue Meydanjik 15-16
Tél. Stamboul. 562.

La maison mi partie en pierre et m

Ц (partie en bois, sise àOitakeny (Bosphore)
câ 11 ue Planga, Nos 1 et 2 appartenant a

T'p ( Fatma U P t hanem construite sur un

s j terrain de 620 pics et contenant 18 cham-

Ц Ibres, 2 salle q de no nbreuses, armoires

| fixes, 1 cuisine, 2 buanderies, 1 citer-
Lr ;-ne avec fontaine, 1 bassin,1 terre 1 bain,
рл | e'c, ayant été hypothé yuée par ladite Fat-

\ ma U fet hanem à Yorghi effendi, contre
Ta somme, de 2250 livres turques or

prêtée par ce dernier, a été mise en vene

ie aux f nehères publiques, le 16 'septern-
bre 1921, pour non règlement de cette
dette. La première adjudication aura lieu
dans un délai de 30 jours, et 15 jo irs

après, l'adjudication définitive Ceux qui
voudraient s'en rendre acquéreurs d rivent
s'adresser au bureau cadastral de Péra
muni d'un cautionnement équivalant au

10 o[o de la somme de 10000 livres, valeur
estimative de l'immeuble.

Le 18 septembre 1911.

OTTOMAN-AMERICA LIN
NOUVELLE LIGNE TRANSATLANTIQUE

La seule directe entre Constantinople et New-York
dans 14 jours

La superbe transatlantique pestai

GUL DJE 1 A L
parti de New-Yo'k, anivéeà Constantinople le mardi, 11 octobie, et partira
des Quais de Galata samedi, 15 octobre, sans faute directement pour

NEW-YORK ~ l •

Pour renseignements concernant les passages et marchandises s'adresser
à l'Agent Général pour tout l'Orient :

THÉODORE PHOT1ADÈS
Galata, Tchinili RihLi.n Han, No 7. Rs z-de-chaussée. Tél. Péra 3102.

Transfert de Bureaux
La Maison D Rigopoaloi a transféré

ses bureaux à Stamboul, Marpoutchilar,
SaToglou Han, 13- Téléphone : Stam-
boul 251.

fSUCRES&CAFÉS f
| Si vous avez des affaires eu T
fi sucres et cafés adressez-vous !

| à M. Antoine Moscopoulos ^
T Kévendjoqlou Han No 1. 4
|

"

Téléphone Î8S7. |
$ courtier et expert spécialiste i
^ en sucres et cafés
t Une longue expérience de ^i trente ans garantit l'exécution фà ponctuelle de vos ordres. щ1sa- -ei ®

Offres et Demande

American Near East and Black Sea line Inc. j
Le transatlantique de luxe

ACROPOLIS
de 15000 tonnes, disposant de luxueux compartiments de 1ère, 2me et Bme
classe, ainsi que des cabines de 3me classe pour 4. 6 et 8 personnes, munies
de tout le confort moderne, provenant de NEW-YORK tt arrivé dans r otre
port et partira des Quais de Galata mercredi 29.12 Oct. directement pour

N E W - Y О В К
acceptant des passagers et des marchandises. |f

Tout billet pour être valable doit porter la signature de l'agent général |j»
Pour plus amples renseignements s'adresser û l'agent général

à:

E. G. PAUER & G
Siège Central: GÊNES

SUCCURSALES : Milan, Naples, Trieste, Piume, Prague, Vienne
Budapest, Zurich, Marseille, Barcelone, Smyrne, Samsoun.

DIRECTION GENERALE POUR L'ORIENT
Erzeroum Han, Stamboul, Téléphone: Stamboul 1175.

Heprésentants exclusifs des :

J. AROiN &CflINC. (New-York)
Exportation de TOUS les produits américains

Unione Stearinerie Lanza GÊNES. Les plus grandes fabriquesde bougies et savons

J. Pradon et Cie. MARSEILLE. Coloniaux, sucres, riz et
tous ies produits français.

Santos Amaral Lida LISBONNE. La bien renommée fabriquede sardines et de conserves alimentaires.

chambres spacieuses pour
bureaux ац-dessas de l i n-

meuble du journal Bosphore s'adresser
a l'Administrât ion du journal.

A Taiidre Maison charnhf
>sée de 14

chambres de Б
| salons et 2 cuisines.citerne et puits avec

j jardin des (Uux côtés. Electricité, vue
'sur Ь Bosphore à Foundoukli Moiia
Tchélébi Yocoussou.

S'adresser à Buyuk Tunnel Han N0 8

Jeune homme
quelque peu l'anglais parlant turc ayant
Idejà travaillé dans le commerce cherche
place. Exigêhces 0 oiérées. Bonnes réft-

W | ronces Ecrire rous D M

tj Nos abonnés, dont l'abonnement
\ expire, sont priés de vouloir bien

ky | le renouveler à temps afin d'éviter
Fabrïchs Galettine de TURIN. Les fameux chocolats « Stcl- Ж\ toute interruption dans l'envoi du

ournal.one » biscuits et cacao etc., etc.
Avant déplacer vos ordres pour n'importe quel article téléphonez à St. 1175

(N. 18) FEUILLETON DU

LU IÉ0A SANS СУШЕ
(Récit de la Laadej

PAR

Gabriele D'Aimimzio

11 agitait ses pattes en signe de sup-

BOSPHORE» seule pen ée, née d'une angoisse obscure,
i tenter (jg ja revoir avant la nuit. Le pei-
ï gne perdu était un prétexte plausible.
[ Elle était peut-être rentrée chf z elle, après
I avoir reconduit son ami.

En tremblant je pensai \ «Si je la trou-

vais seule ! Si je pouvais lui parler !»
Toute hésitation de ma part me sem

blait favoriser je ne sais fquelle puissance
ennemie et détourner de moi la chance.
L'anxiété ne peut respirer que dans la

vitesse.

Je sautai sur tne bicyclette et me mis

en route, à toute allure. A la première
côte roid*, je n'éprouvai aucune peine

plication. Pour la foicei à lâcher pn's Q
, une étrange vigueur, m'était venue dansîo lui m i C? î a rlriind rîono 1 о nAmmfccnVû /Тле -je lui mis le doigt dans la commissure des

mâchoires. Je pus lui ôter ce qu'il tenait,
c'était un peigne en écaille blonde, un

petit peigne tombé» des cheveux de
Léda !

Je le sentais humide de bave. Je le îen-
tais vivre d'une vie secrète, dans la pau-
me de ma main, tout en le soupesant. Il
ne pesait pas plus qu'une étoile marine.
Le chien était encore lù, étendu, comme

s'il attendait le pardon d'une faute, et,
entre les franges enlr'ouvertes des longues
lèvres, ses dents reluisaient, évoquant en
inox «les caracts de la perfection».

Je n'étais plus tourmenté que par une

tous les muscles, et le vent du soir entrait

dans ma poitrine, comme dans la feuiilée

nouvelle.

Je traversai la Ville d'hiver, la ville des

malades. J'entrevis quelques lampes al-

lumées, derrière des vitres. Je crus devi-
ner, sur la droite, avant un tournant, la

robe argentine du pommier refleuri.
La cloche tinta sur la Chapelle.
Au bout d'une allée d'aibres, au delà

du haut Crucifix, brillait le Bassin.

Je savais que la maison était dans les
environs du Débarcadère : la quatrième à

gauche. Pour la trouver, je mis pied à

terre : je marchai sans hâte, la hardiesse
me manquant.
L'ombre était dans toutes les fenêtres.

Je longeai le mur du jardin, où les feuilles
lisses des arbustes luisaient encore. Les

portes vitrées du vestibule étaient ouver-
tes : on voyait, au fond, un balcon ou

vert, lui aussi, sur le ciel pâle; et la brise

gonflait les rideaux^ sifï ait sous la voûte.
La maison paraissait déserte. Le ressac

y résonnait comme contre un quai.
« Elle est peut-être là, assise dans l'om-

bre. En ce moment, elle m? reconnais se

lève et jette un cri.»

J'attendis, immobile dans le courant

d'air qui dispersait en étincelles ma vie.
A présent elle n'était plus devant moi,
elle était derrière moi, comme un bloc de

glace.

Le python à iaffût.

Je ma nommai : j'expliquai en peu de
mots ma présence: je lui tendis le peigne,
envelo pé, pour qu'il le restituât à celle

qui l'avait perdu.
— Elle n'est pas encore rentrée, —

dit-il.

Et, avec une politesse stiiete et froide,
il me proposa de l'attendre.

Mes yeux, habitués à l'ombre, voyaient
la tète lixe du python comme dans l'in-
cohérence d'un songe quand, sans rien

soupçonner, on entre dans une chambre
et que, tout â coup, on découvre, dans
l'ang'e, le reptile énorme échappé de la

ménagerie, à l'afl'ut, dressé sur l'enroule-
ment de ses anneaux, à hauteur d 'hom-
me.

— Merci, — répondis-je, ne pouvant
dominer cette étrange terreur. — Il faut

que je m'en aille.

Je sortis. Je rppris ma course. Je pour-

A un

sai jusqu'à l'extrémité ds l'allée marine,
biuit de pas, je me retourn i. dans l'espoir de la renconler. Je remon-

Quelqu un entrait dans le jardin. Je ne jtai vers les dunes. Je rentrai, je retrou
sais quelle répulsion instinctive et lemi-;vai, pirmi mes livres et mes plâtres, Го-
loitement du binocle aux verres épais, deur du tabac opiacé, je revis le clavier
m'avertirent que l'homme à la tête en py-jldécouvert et l'ombre de l'Immortel sur
ramide tionquée survenait. j l'ivoire redevenu silencieux.

— Qui est là? — demanda-t-il d'une j Je vécus une partie de la nuit comme
voix sèche et pénétrante qqi fendit la ru-'un homme q*ui sait ne plus se posséder
meur de la îparée. j entièrement. Je demeurai aux écoutes,

Pour surprendre un cri qui ne parvenait
pas encore à mon oreille, mais déjà me

touchait l'âme.
Je ne sais s'il y avait longtemps que

durait le lourd sommeil de la fatigue,
quand mon âme re f lua duns mes sens,
avec l'affolement d'une multitude surprise
par une alerte soudaine. Je me retrouvai,
soulevé sur les coudes, — je n'étais qu'une
pulsation bruyante, — les yeux grands
ouverts dans l'obscurité,inconscient du

temps, du lieu et des événements, comme
celui qui se réveille pour mourir dans la

maison qui s'écroule.
Comme à l'accoutumée, ma fenêtre

était ouverte, et je devinai l'approche de

l'aube, à la couleur du ciel étoilé. La frai

cheur m'apaisa Je me recouchai sur le

dos, sans dormir.

Le coq de la Landt

Sur aucun rivage, la mélancolie du
monde ne fiotte comme sur ces bords
de l'Extrême Occident, chaque fois que
va poindre un nouveau jour. Le coq de
11 Lande a le chant rauque et lugubre,
comme s'il se rappelait qu'il descend de
eelui qui était consacré à une divinisé

*

conçue par la nuit, sans le secours d'au-

j eu n autre dieu. L 'homme que ce .chant

Aucune suite n'est donnée aux
communications qui ne portent pas
en caractères lisibles la signature
et l'adresse de l'expéditeur.

réveille cr rit n'être qu'une ombre, ju«:
qu'au moment où il reprend le poids d
xon corps pour le ramener vers sa peint

Une fois encore, la fatigue me terrassa
Gomme la grande lumière matinale ve

nait de me reveiller, tout de suite je m

rappelai ma promesse d'aller saluer 1
mère de mon ami. Je me dépêchai pou
ne point laisser passer l'heure, et j'en
portai uu bauquet de violettes.
Le vent d'ouest s'était levedaas un cie

intrépide, pbin de fécondités, de migra
tions et de reto :rs

« Peut être ne part-il pas, » pensais-jt
croyant revoir sa bouche artère, enter
dre son rire s riden r

. « Il ne part plus.
Mais un autre esprit, se rappelant l'<

clat de douleur qui avait déchiré les tîbie
de l'instrument, me disait :

D part. Il s'en va. Il est vaincu.»

n suwr


